
Chers amis de St-Urbain, 
 
 
 Pendant douze ans, nous avons cherché le Seigneur ensemble. Nous avons 
scruté sa Parole. Nous l’avons mise en pratique de notre mieux. Sa table 
eucharistique a nourri notre foi, notre confiance en l’avenir et notre désir de 
fraternité. Nous avons été fiers d’être de son Église dans le Domaine Renaud. 
 
 Pour ma part, j’ai toujours considéré comme un privilège de partager vos 
joies et vos peines, de baptiser vos enfants ou petits-enfants, de les initier à la vie 
dans le Christ, de confier vos défunts à Dieu ou de préparer et bénir vos mariages. 
Je bénéficie encore aujourd’hui des liens créés avec les adolescents et jeunes 
adultes d’alors, qui sont devenus des pierres vivantes de notre Église. Tous les âges 
se rencontraient dans nos assemblées comme autant de visages du Christ. 
 

J’ai d’innombrables et impérissables souvenirs de nos liturgies vivantes, de 
nos taquineries, de tous ces instants où nous avons ri ensemble. En fermant les 
yeux, je revois les visages de tant de personnes qui ont contribué bénévolement à 
l’animation des célébrations, à la catéchèse, au soin des pauvres, aux décorations 
de notre salle d’école qui fut pour nous « l’église » que nous n’avons jamais eue. 
Nous avons été très chanceux que les autorités de la commission scolaire et de 
l’école Simon-Vanier partagent généreusement avec nous leurs espaces. 

 
Mais le Seigneur qui nous fait vivre et que nous annonçons est un Dieu du 

« camping ». Il vous demande maintenant de lever le camp comme son peuple 
jadis en Égypte pour vivre un passage. Dieu est en avant, pas en arrière. 
Actuellement, il dépouille son Église pour la rendre plus mobile, plus alerte, comme 
Jésus qui n’avait pas de maison mais qui se sentait chez lui partout où on 
l’accueillait. L’Esprit Saint n’a pas abandonné son Église. Les chrétiens et 
chrétiennes débrouillards de St-Urbain sauront ouvrir leurs voiles à son souffle et 
trouveront chez leurs frères et sœurs de St-Pie-X le même Esprit qui les a animés. 

 
J’ai passé au milieu de vous douze années qui comptent sans aucun doute 

parmi les plus belles de ma vie. Je vous redis mon amitié indéfectible. Vous comme 
moi, nous appartenons d’abord et avant tout au Seigneur et à l’Église du Christ où 
qu’elle loge. Notre appartenance à St-Urbain a créé entre nous un lien fort. Qu’il 
demeure à jamais sous d’autres cieux. 

 
 
Alain Roy, prêtre, votre frère et votre ancien pasteur. 

 


